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INDICES BOURSIERS 
en date du 

CAC 40 06/10/2017         5 379,73
DOW JONES 06/10/2017      22693,93

EUR/DEV DEV/COT DEV/CFA DEV CFA
xxxxx xxxxx xxxxxx 1 EUR 655,957
1,1742                 1USD = 558,642 1 USD 575,401                                                        
1,4655                 1CAD = 447,599       1 CAD                461,027    

132,0500                 1JPY  = 4,967 100 JPY 5,117
0,8915                 1GBP = 735,765 1 GBP 757,838
1,1472                 1CHF = 571,790 100 CHF 588,94
16,0020                 1ZAR = 40,990 100 ZAR 42,22
11,1186                 1MAD =                           58,996 1 MAD                   62,29
7,8108                 1CNY = 83,981 1CNY 86,50

121,4700                 1KES = 5,400 1KES 5,56
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FIXING VENTE BILLETS (sans frais)

BRENT (IPE) US Dollars/Baril
06 Octobre 2017: 56,56

COURS INDICATIFS DES DEVISES
EN DATE DU 06/10/2017

L’ambassadeur de France
au Gabon, Dominique Re-
naux, a présenté, le jeudi 8
octobre dernier, à l'Institut
français du Gabon, les lau-
réats porteurs des 7 projets
retenus dans le cadre du
programme intitulé "Projets
innovants des sociétés ci-
viles et coalition d'acteurs
(Piscca).

AU total, sept projets surles 70 réceptionnés dans lecadre du programme inti-tulé "Projets  innovants des
sociétés civiles et coalition
d'acteurs (Piscca) ont étéretenus. Objectif: apporterun soutien financier auxprojets portés par les orga-nismes non gouvernemen-taux (ONGs) et, dans lalimite de 20% de l’enve-loppe globale, soit 120 000000 de francs. Ainsi, le premier projet sé-lectionné porte sur l’étudede faisabilité relative à lacréation d’une Chambrenationale des métiers et de

l’artisanat au Gabon. Celui-ci sera piloté par le minis-tère des PME, del’entrepreneuriat nationalet de l’insertion des jeunes.La conduite de cette études’effectuera en partenariatavec l’Assemblée perma-nente française de laChambre des métiers et del’artisanat. Le second projet est celuide l’ONG Femact, quicompte réaliser une appli-cation pour Smartphonedédiée aux jeunes filles ga-

bonaises. Celle-ci traitera,en particulier, de la santésexuelle, de la reproduc-tion mais aussi du droit desfemmes. Le troisième projet retenuest celui de la Croix-Rougegabonaise, qui va travaillersur la question du VIH, desgrossesses précoces et desviolences basées sur legenre. Ensuite, le projet del’ONG ‘’Tous différents’’, quienvisage de développerune unité de diagnostic etaméliorer les capacités de

prise en charge relative auxpathologies mentales et àl’autisme en particulier.  L’ONG 3S (Sensibilisation,santé, sexualité) qui oc-cupe la 5è place, va renfor-cer les activités deplanification familiale àPort-Gentil, en lien avec leMouvement français pourle planning familial. Le sixième projet, portantsur le développementd’une marque éthique etsolidaire, sera réalisé parl’ONG "Dorcas". Et, enfin,

l’ONG ‘’Program’’ dévelop-pera des activités généra-trices de revenus avec lespopulations du village deDoussala et ses alentours, àtravers un renforcementdes activités dans le do-maine de l’écotourisme ausein du parc national Mou-kalaba-Doudou.« De manière transversale,
nous avons été attentifs,
pour chaque projet, à la
question du genre et, égale-
ment, au recours aux tech-
nologies de l’information et

de la communication », aexpliqué Dominique Re-naux, précisant: « le fonds
Piscca propose des finance-
ments de volume intermé-
diaire, quelques 10 000
euros (6 550 000 francsndlr), qui semblent adaptés
aux besoins de la société ci-
vile au Gabon, et (...). » Les projets retenus bénéfi-cieront de plusieurs ac-compagnements tantfinancier que technique.Lors du lancement à l’ap-pel à projet le 12 juilletdernier, le Service de coo-pération et d'action cultu-relle de l'ambassade avaitprécisé que la durée d'exé-cution des projets était de6 à 8 mois.Pour rappel, le programmePiscca constitue, en effet,un nouvel outil unique del’ambassade de France auGabon au service du finan-cement de projets de déve-loppement portés par lesacteurs non gouvernemen-taux et les organismes del’Etat gabonais. Chaqueannée, des fonds sont al-loués pour soutenir lesprojets de la société civile. 

Les sept projets retenus enfin dévoilés

A l'issue de l'appel à candidatures de "Projets  innovants des sociétés civiles 
et coalition d'acteurs (Piscca) 

F.A.
Libreville/Gabon

L'ambassadeur de France au Gabon, Dominique Re-
naux présentant les bénéficiaires du programme.
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Photo de famille avec quelques lauréats 
de Piscca 2017.

Ph
o
to

 :
 F

.A
.

UNE délégation des chefsd'états-majors des marinesnationales des pays mem-bres de la Communautééconomique des Etats del'Afrique centrale (CEEAC),conduite par le général debrigade Guy-Pierre Garcia,secrétaire général adjointde la CEEAC chargé du dé-partement de l'intégrationhumaine, de la paix, de lasécurité et de la stabilité, aeffectué, le jeudi 5 octobredernier, une visite au siègede l'Agence gabonaised'études et d'observationspatiale (Ageos), sis àNkok. Par cette visite, lesresponsables des marinesde la CEEAC ont pu  voir,entre autres innovations,comment certains servicesde l'Ageos pourraient êtreutilisés pour la surveil-lance maritime des 11 paysmembres de la CEEAC. 

Recevant ses hôtes, le di-recteur des applications etdes sciences de l’espace del'Ageos Ghislain Moussa-vou, a, dans un premiertemps, présenter l'agence:« L'Ageos a pour mission de
contribuer à la collecte,
l'analyse et la mise à dispo-
sition des données issues de
l'observation spatiale du
territoire national pour la
gestion durable de l'envi-
ronnement, des ressources

naturelles, de l'occupation
des sols, de l'aménagement
du territoire...»Ainsi, le cercle de réceptionsatellitaire de l'Ageos cou-vre 24 pays africains, dunord au sud, sur un rayonde 2 800 km. Le point culminant de cettemission d'information fut,incontestablement, la vi-site de la salle de réceptiondirecte des images satelli-taires et celle du service de

surveillance maritime.Dans la première, les pa-trons des marines natio-nales de l'espace CEEACont été émerveillés de voiren direct des images d'uneextrême précision en pro-venance du désert nigérienet celles provenant d'uneforêt située à Abeokuta, ausud-ouest du Nigeria.Après cette visite, le ser-vice de surveillance mari-time a présenté ses

différents produits phares: « Nos services peuvent
vous intéresser. Nous
sommes en mesure de loca-
liser avec précision des in-
frastructures en mer. Que
cela soit un navire ou une
plate-forme. Mieux, nous
pouvons identifier l'appar-
tenance d'un navire, détec-
ter la caractéristique des
nappes d'hydrocarbures na-
turelles et industrielles, y
compris la réalisation des

cartographies des routes
maritimes et la surveillance
des côtes maritimes. Autant
de services payants qui peu-
vent intéresser les marines
nationales de nos différents
pays. L'idée pour nous est de
faire de nos produits un
outil de coordination sous-
régional en matière de sur-
veillance maritime», aconclu Ghislain Moussa-vou.

La surveillance maritime en ligne de mire 
Chefs d'états-majors des marines de l'espace CEEAC à l'Ageos 

Willy NDONG
Libreville/Gabon 

Les hôtes de l'Ageos suivant les explications du Dr Mous-
savou dans la salle de réception d'images en direct.
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Les responsables des marines de la CEEAC immortalisant leur visite à Nkok.
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